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Lament Schwab FRAGMENTS DE MOSAIQUES PROCHE ORIENTALES D'EPOQUE

ROMAINE AU MUSEE D'ART ET D'HISTOIRE

Parmi toutes les personnes qui m ont aide a

elaborer cet article je desne remercier tout
particulierement G De Spirito pour son

soutien et 1 interpretation concernant le

mythe d Orphee qu ll m a suggeree au sujet
de la scene animaliere au debut de ce travail

1 Dans une lettre M Jacques Bugnion qui
a visite 1 exposition Aiumain d ait et d his

tone (Geneve 2000 Musee d art et d his

toire) a declaie a Jacques Chamay que
selon lui les chiens etaient un levi ler et un

briquet Iis sont habituellement illustres
chassant ensemble comme le montre une

riche iconographie qui se perpetue sur les

scenes de chassejusqu au moyen age

Le Musee d'art et d'histoire (MAH) expose en petmanence dans la salle tomaine cinq

mosaiques antiques sur lesquelles sont representes un rassemblement d'animaux sau-

vages une scene pastorale, deux des Sept Sages de la Grece et un personnage nomme

Thesee Ces mosaiques, acquises sur le maiche des antiquites (Grande-Bretagne et

Suisse) entre 1987 et 1989, sont quasiment inedites Hors de leui lieu de conservation

actuel, elles n'ont pas d'autre lien entre elles que celui d'une provenance probablement

commune Celle-u, consignee dans les legistres d'inventaire par le conservateur du de-

partement d'archeologie, se situe dans ce qui tut la province romaine de Syne (vaste

iegion entre FAsie Mineure et l'Egypte)

Anachees des sols ongmaux, elles sont reduites a l'etat de fragments et supposent une

reconstitution qui revient, en quelque sorte, a imaginer les pieces manquantes d'un

puzzle Enfin, elles ont mamlestement souflei t lors de leui enlevement et subi des restau-

lations dont la nature et letendue, en l'absence de photos les montrant in situ ne peu-
vent etre appieciees que d'une maniere hypothetique Elles attendent done encore une

etude technique basee sui le leleve pierre a pieire qui devrait permettie d'illustrer
exactement les anomalies et les dilTeients etats de restauration aussi bien antiques que
modernes

Mosaiques

1. Scene ammaheie | Inv 26107 (fig 1)

215 cm X 151 cm | 217 cm X 149 cm | 104 tesselles/dirf
Lieu de decouveite mconnu | Mosaique deposee sui un lit de beton

Don Marc Chamay (f)
Collectif 1988, p 204 et fig 8 p 207 Chamay 2000, n° 170, ou l'auteur repiend
fintei pretation developpee ici

Le catalogue s organise comme suit

Dans le chapeau on trouvera le titre de la piece
suivi du numero d inventaire les dimensions du

panneau dans lequel eile est fixee les dimensions

de la mosaique eile meme et le nombre de tes

selles par decimetre carre le mode d acquisition

par le MAH et I eventuelle provenance de la

piece si indiquee au moment de I entree de la

mosaique dans les collections la bibliographie

Le commentaire sarticule generalement en trois
volets > precede la description de la scene

» est suivi de I interpretation »> Signale le

paragraphe devolu au style et a la dotation
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> La scene animaliere qui compose ce fragment comprend un lion assis, tete relevee,
face a la borduie, une pantheie soulevant la patte gauche, ainsi qu'un grand levnei,
un petit chien de type bnquet1 et deux echassieis Le remphssage de couleur blanc-
creme est constitue pai un double filet s'etendant sur trois cotes, se poursuivant pai
des motils en imbiication Les echassieis ont un lendu schematise La partie verte de

la tete et du cou des volatiles est composee de tesselles en verre Les deux fauves et
les deux chiens sont lepioduits avec des effets plus ou moms reussis Ainsi, la patte
avant de la panthere et celle du levrier sont lattachees au leste du corps par une lignee
de tesselles semi-cnculaire Les masses musculaires du lion sont repioduites au contraire
avec naturahsme, tandis que ses pattes arnere affichent un manque de reahsme qui
parait he a une i election Des rangees de tesselles aux aietes plus vives sont disposees
en arc de cercle sui le poitiail du lion L'usure est moins grande egalement au niveau
du volatile devant le lion et veis le chien occupant le coin droit du fragment II reste

sur le boid supeneui du hagment un filet noir Sur le cote gauche, le cadre partiellement



2 Alors que les deinieres mosaiques de ce

type la sont datees du IV siecle les com
positions animalieres sont placees dans la
seconde moitie du V siecle sui la base des

inscriptions dedicatoires apparaissant entre
autres sur la mosaique de la Megalopsy
chia a Antioche (450 et 457 ap J C sur
celle des portiques de la grande colonnade
d Apamee (469 ap J C et sur celle de

Huarte (472 ou 487 ap J C actuellement
deposee au Musee national de Damas
Pour Irving Lavin la transformation du re

pertoire antiocheen est due a 1 influence di
recte d artistes nord-africains apres 1 inva
sion des Vandales survenant dans la

seconde moitie du V siecle (cf Lavin
1967 p 205) L objection majeure a cette
theone vient du fait que 1 inspiration et la

force creatnce des artistes nord afncains
declinent depuis la Im du IV siecle et qu lis
ne peuvent pas etre a 1 ongine de ce renou
veau comme le montre Kathenne Dunbabin

1 Scene animaliere

conserve est entrecoupe pai la patte arnere de la panthere La partie supeneure compo-
see d'une bände grise et d'un double filet noir, se poursuit sous la patte du lehn, pai
des tesselles motns usees, compienant deux rangees de tesselles, Tune noire et Fautie de

couleur bnque Sur le cöte droit deux tesselles biun-rouge, sans doute alterees par
le feu, pourraient suggeier un retoui de cadie La position du lion rend toutelois cette

hypothese peu piobable

» Le fragment du MAH appartient aux mosaiques tardives, trouvees en Syne romaine,

qui apparaissent a partu du V" siecle ap J-C Composees principalement de chasses

et de poursuites d'animaux, elles remplacent les scenes a caractere allegonque ou my-
thologique linnteesjusque-la a fespace de Yemblema Elles se caiactensent par la

disposition appaiemment anarchique des motits et l'abandon des lois de la perspective
Ainsi le volatile place au-dessus du hon sur le fragment du MAH lui est-il juxtapose
sur la mosaique, sans que soit prise en compte la profondeur de champ que necessi-

teiait logiquement une ligne de sol passant sous les pattes des felins C'est cependant

moins l'agencement caractenstique des figures lllustiant ces mosaiques du V1" siecle

que les elements iconographiques qui retiennent l'attention L'attitude pacifique du

hon et la maniere specifique dont la pantheie dresse la patte nous conduisent a l'hypo-
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(cf. Dunbabin 1978, p. 226). Ernst Kitzinger

explique ce changement de conception

par un long processus de maturation qui
prend place entre 350 et 450 ap. J.-C. (cf.

Kitzinger 1965, p. 342).

3. Le motif se retrouve notamment sur des

mosai'ques d'Orphee a Ptolemais en Cyre-

naique (cf. Harrison 1962. pp. 13-18), ä

Saragosse en Espagne, ä Palerme en Sicile

(cf. Stern 1955, fig. 18 et 19), ä Oudna en

Tunisie (cf. BEJAOUI 1994, fig. 225),
ä Edesse (cf. BALTV 1981. pi. XXIV) et

ä Mytilene (cf. Charitonidis/Kaiiil/
Ginouves 1970, pi. 12, 3 et 13, 1).

4. Ainsi en est-il des mosai'ques d'Orphee

provenant d'Adana (cf. Budde 1972, fig.5),

Nea-Paphos (cf. MlCHAELIDES 1991, pi. 1),

de Palerme (cf. Stern 1955, fig. 19) et de

Mytilene (cf. Charitonidis/Kahil/
Ginouves 1970, pi. 13, 1 et 12. 6).

5. Une inscription donne Interpretation de

cette construction en bois qui ressemble. en

fait, plus ä l'arche de l'alliance qu'au bateau

de Noe (cf. Budde 1969, fig. 186).

6. Cf. Ovadiah 1987, p. 76

7. Cf. Chehab 1958, p. 67

8. 11 n'est pas tres difficile d'imaginer la

figure du chantre divin. L'iconographie
d'Orphee presente en effet deux variantes,
Celles du lyricine grec ou du musicien phry-
gien. Sur les mosai'ques, l'Orphee phrygien
est la norme (cf. Garezou 1994, p. 81). La
maniere de representer les animaux autour
du chantre divin est par contre assez variee.

H. Stern propose une subdivision regroupant
les nombreuses representations du mythe
existant en deux categories principals.
Orphee est soit separe des animaux par la

trame decorative du pavement (type I), soit il

prend place au milieu de ceux-ci (type II).
Cette derniere categorie permet de faire
encore une distinction entre deux representations

: dans le type 11 a, les animaux sont iso-
les et places parfois sur une ligne de sol.

tandis que dans le type II b. plus rare, les

animaux sont regroupes autour du chantre
en troupeaux heteroclites, sur plusieurs plans
(cf. Stern 1955, p. 57). Le fragment du
MAH entrerait done dans la categorie II a.

9. Cf. note 2

10. Cf. Dorico 1971, p. 84

11. Cf. BALTY 1977, p. 127

2. Huarfe | Poursuite d'animaux (detail)
Damas, Musee national

these selon laquelle le fragment provient cTune vaste composition illustrant le mythe

d'Orphee parmi les animaux. Le motif du fauve ä demi assis, en extase ou ä harret, se

retrouve sur plusieurs d'entre elles\ tandis que la patte dressee represente un signe

de reverence qui caracterise les animaux sous le charme du lyricine4. Evoquant dans le

contexte pai'en le charme de la musique et de la poesie, le theme pouvait etre repris

dans le juda'isme et le christianisme. La mosai'que de Huarte qui laisse apparaitre,
dans la nef principale, Adam nommant les animaux, le suggere fortement, tout comme
les animaux disposes autour de Lärche de Noe, dans une eglise en Cilicie5. Orphee

apparait aussi sous les traits de David sur une mosai'que pavant une synagogue de

Gaza6 et egalement, mais cette fois sous les traits du Bon Pasteur, dans une eglise ä

Jenah au Liban7. Le cadre encore marque par le double filet noir sur le bord superieur,

qui se poursuit par une bände grise limitant la scene sur le cöte gauche, laisse suppo-
ser que le fragment decorait le bas-cöte d'une salle ä abside dont Orphee, ou tout autre

personnage susceptible de prendre sa place, occupait le centre8.

>>> Les mosai'ques tardives de la Syrie romaine citees ci-dessus sont datees par des

inscriptions dedicatoires dans la seconde moitie du Ve siecle ap. J.-C.9 Malgre cette

datation, les figures conservent encore un caractere classique lie a la morphologie et

ä la qualite des details. A cette forme de conservatisme s'oppose cependant une connais-

sance sommaire de fanatomie. Sur la mosai'que du MAH notamment, la patte de la

panthere et celle du levrier sont rattachees au reste du corps par une lignee de tesselles

en arc de cercle. Par ailleurs, la patte arriere de la panthere apparait ä l'exterieur du

champ figure en coupant la bordure. Cette particularity peut refleter f idee d'une
identification entre le cadre et la representation figuree, dont la problematique est encore
abordee ci-dessous au sujet de la scene pastorale1". La forme des pattes ou l'extension
excessive de l'arriere-train, l'oreille en demi-cercle ou la forme de l'oeil rapprochent la

panthere de Geneve de celle qui figure sur la poursuite d'animaux ä Huarte datee par
une inscription dedicatoire en 472 ou 487 ap. J.-C." (fig. 2). Si les ressemblances ne
sufJisent pas ä evoquer un lien d'atelier, elles permettent de situer le fragment entre
450 et 525 ap. J.-C.12
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12 Pour des raisons historiques la limite su

peneure peut etre situee a cette date car un
tremblement de terre Signale en 526 ap J C

ruine Antioche qui reqoit le coup de grace en

540 ap J C lorsqu elle est prise et nnse a

sac par les Sassanides Le cataclysme de 526

peut done etre considere comme un terminus

ante quem

13 Une etude sur le canevas des mosaiques
utilisant 1 hexagone a pernns a Gisela Salles

de distinguer quatre diffeientes possibilites
d agencement numerotees de I a IV (cf
Salies 1974 pp 8 10 tig 41 33)

14 M usee de Cologne Decouverteen 1844

elle constituait la piece principale du musee
de la ville et fut en partie detruite durant la

Seconde Guerre mondiale Deux des Sept

Sages Cleobule et Chilon figurent parmi
divers philosophes (cf Parlasca 1959

pp 80 81 fig 10)

15 Cf Salies 1974 fig 30 catalogue

pp 135 136

16 PLAT Timte 31 34 49 55

2. Mosaique des Philosophes

A Solon | Inv 26108 (fig 3)

62 cm X 62 cm | 52 cm X 50 cm | 170 tesselles/dm'(figure) /100 tesselles/dm'(rem-

phssage et decor geometrique) | ZOACON

B Periandre | Inv 26109 (fig 4)

68 cm X 52 cm | 62 cm X 43 cm | 150 tesselles/dm' (figure)/104 tesselles/dm' (par-

tie geometrique) | [TTE]PIAN[APO]S

Antioche, Maison des Astres (selon la tradition tamihale) | Les fragments, probable-

ment encore attaches a une partie du tudus et du nucleus onginaux, sont deposes dans

un lit de beton

Ancienne collection Khoun, Beyrouth

Collectif 1988, p 204, Chamay 1991, p 11, Lopez Monteagudo/san Nicolas
Pedraz 1996, l'Herbette 1996, pp 155-156

> Les poi traits des deux Sages s'insciivent, avec leur nom en grec, dans un medallion

hexagonal irreguher boide de triangles en dents de scie realises en rouge et blanc et

d'une tresse a trois buns polychiomes faisant partie du Systeme decoratif qui constituait

la trame geometrique de la mosaique Le procede d'ajustement des tesselles a

finteneur des medallions commence par un ahgnement regulier dans les bords et se

poursuit par le remplissage Deux lignes de tesselles s'interposent entre le bord inferieur
des bustes et le cadre des medallions Le buste de Periandre est legerement onente

veis la droite, celui de Solon vers la gauche Les deux Sages poitent un pallium, le

manteau grec qui distingue les philosophes Leur chevelure et leur barbe sont compo-
sees de meches reguheres La moitie droite du visage de Solon est assombne par la lu-

miere incidente creant des ombres sous les yeux Les yeux regardent devant eux et la

bouche est marquee par des levres entiouvertes Une ligne de fracture traverse diago-
nalement le medallion de Periandre, ce qui cree une anomahe au niveau de la barbe

A moins d'un metre les traits des visages sont suggeres et les contours mal definis, car
le pouvoir de resolution des yeux n'est pas süffisant a un ou deux metres pour que Ton

detecte les lriegulantes inherentes aux tesselles L'artiste a essaye d'en tirer parti en dis-

simulant la discontinuite du matenau par un procede pointilliste

>> Solon (640-558 av J-C et Periandie (627-585 av J-C ont marque l'epoque ar-
chaique au tournant des VIIe et VL siecles avant notre ere, fun comme legislateur a

Athenes, fautre comme tyran de Connthe Le premier tait partie des personnages rap-
portes dans la liste des Sept Sages etablie pai Platon, le second y remplace un denomme

Myson, dans la liste un peu plus tardive de Demetnos de Phalere Les deux fragments du
M AH sont done tres vraisemblablement extraits d'une vaste composition qui fait appel
a un schema comprenant sept medallions L'etude des canevas nous oflre un nombre
heureusement limite de restitutions possiblesn Ainsi, la mosaique des Philosophes de

Cologne compte sept hexagones14 Cependant, le segment de tresse encore existant au
bas a droite du medallion de Periandre sur le fragment de Geneve ne correspond pas a
la trame de la mosaique de Cologne II semble plutöt se rattacher a un schema hexagonal

simple ou les sept hexagones s'emboitent pour remplir un champ cnculaire circons-
cnt par une tresse La composition pouvait s'insciire dans un carre complete par un es-

pace reserve aux khnads Platon observe, dans le Timee, que fhexagone fait partie avec
le carre et le tnangle equilateral, des seules figures geometnques qui s'assemblent a 1'in-
fini sans laissei d'espace16 Ce canevas parait convenn a un mode de pensee platonisant
qui levetira de l'nnportance pour la datation des fragments
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17. Cf. SCATOZZA Horicht 1986, pp. 33-34

18. Les hermes presentant les bustes des per-
sonnages illustres, des membres de la famille
ou des divinites sur des socles servaient ä de-

corer les bibliotheques et lesjardins des mai-
sons pnvees.

19. K. Schefold a tente de Fidentifier ä une
tete trouvee ä Herculanum formant un hermes

double avec Periandre (cf. SCHEFOLD

1943, p. 104). Les deux personnages, qui
etaient par ailleurs des hommes d'Etat, for-
maient un ensemble antithetique. Hypothese
rejetee par G. Richter qui, ä la suite de F.

Poulsen, 1'identifie ä un autre portrait se

trouvant ä la Ny Carlsberg Glyptothek de

Copenhague (cf Richter 1965, p 85).

20. II se trouve actuellement aux Musees du
Vatican. Trois autres hermes y sont rattaches

(cf Richter 1965, p. 87): seuls Bias et Pitta-

cos sont designes par des inscriptions, les

autres Sages etant identifies sur la base d'une

appreciation subjective tenant compte du
nombre de rephques et des caractenstiques
physiononuques (cf Richter 1965, pp. 81-91).

21. Musee d'Apamee

22 Deposee actuellement au Musee national
de Naples

5 Mosaique des Philosphes | Apamee de

Syrie, Musee d'Apamee

6 MosaTque des Philosphes (detail: Socrate)

Apamee de Syrie, Musee d'Apamee

Ce que nous connaissons de Periandre et Solon est succinct. Ayant vecu deux siecles

avant l'apparition du portrait en Grece, il fallut les representer par des traits person-
nalises, mais imaginaires. Aussi leurs figures, comme Celles des autres Sages, se ratta-
chent au portrait de philosophe qui se fixe dans Part attique au IVe siecle av. J.-C.17

L'engouement des Romains pour les personnages illustres en a assure la transmission

sous forme d'hermes, sur lesquels les philosophes sont parfois regroupes par
physionomie18. A ce jour, il n'y a pas de representation süre de Solon19 et il existe un
seul portrait de Periandre, identifie par une inscription20. Sur les mosa'iques de

pavement les noms apparaissent malheureusement rarement. Sur les mosa'iques d'Apamee21

(fig. 5-6) et de Torre Annunziata pres de Pompei22, mettant en scene des personnages

interpretes parfois comme etant les Sept Sages, les figures sont indeniablement
du meme type qu'ä Geneve. Sur un pavement de Baalbeck date du IIP siecle, ils fi-
gurent accompagnes de leur nom et d'une autre inscription23. Cependant, Solon et
Periandre sur la mosaique de Baalbeck et les fragments de Geneve n'accusent aucune
ressemblance entre eux ou avec le portrait en ronde bosse du Vatican ou encore un
des portraits supposes de Solon24.

>>> La mosaique d'Apamee est datee du troisieme quart du IVe siecle ap. J.-C. selon

des criteres stylistiques lies ä la decoration geometrique qui entoure la mosaique. Le

theme des Sept Sages pourrait aussi faire allusion ä la renaissance du paganisme sus-

citee par 1'Empereur Julien25 (361-363 ap. J.-C.), renaissance qui lui vaudra le surnom

d'Apostat. Le courant de philosophie neo-platonicien auquel il se rallia remontait ä

l'exegese du Parmenide de Platon, due ä Plotin au milieu du IIP siecle ap. J.-C. La liste

des Sept Sages, apparaissant pour la premiere fois dans le Protagoras de Platon26,

semblait done appropriee ä une periode de promotion des ideaux pai'ens. Aussi, les

fragments du MAH pourraient dater de la seconde moitie du IVe siecle, ä partir du

regne de Julien. Une autre comparaison est fournie par la mosaique de Chresis27, qui

pavait le sol d'une maison ä Daphnee, le faubourg d'Antioche, datee sur la base du

decor geometrique vers 350 ap. J.-C.28
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23. Provenant de la Villa de Soueidie a Baal-

beck. il est actuellement depose au Musee de

Beyrouth.

24. Les difficultes de ridentification sur les

mosai'ques sont liees autant aux presupposes

culturels de la Grece antique qu'au
material!. En outre, la quahte des mosai'ques

lllustrant les Sept Sages est bien souvent
insuffisante pour permettre une identification.

La mosaique de Baalbeck presente des

personnages peu differencies (cf. Heintze
1977, p. 438. et Richter 1965, p. 86). Seul

Socrate. dont nous connaissons la description

de Platon, correspond, par la physio-
nornie, sur la mosaique d'Apamee ä un

type de portrait reconnu en ronde bosse

(cf. BROMMER 1973, p. 665).

25. Cf. Hanfmann 1951. p. 208

26. PLAT., Protagoras 343 A

27. Deposee au musee archeologique de

Damas

28. La datation de la mosaique de Chresis

par D. Levi repose toutefois, de l'avis de

l'auteur lui-meme, sur l'observation de

figures geometriques apparaissant sur une

photo sommaire (cf. LEVI 1947, p. 419,

pi. CX e); selon D. J. Smith, un examen
tenant cornpte des dernieres etudes sur le

repertoire geometrique pourrait conduire
a reajuster certaines datations (cf. Smith
1983, p. 120, note 32).

29. II s'agit de realisations telles que la

mosaique du Jugement de Paris decouverte ä

Antioche ou celle d'Oropa trouvee dans le

faubourg de la ville, ä Daphnee (cf. Elder-
KIN 1936, pp. 348-351).

30. Pompei IX, 5, 18: maison de Jason.

Deposee au Musee national de Naples
(inv. 11473)

3. Scene pastorale | Inv. 27747 (fig. 7)

119 cm X 86 cm | 115 tesselles / dnr
Lieu de decouverte: inconnu | Mosaique deposee sur un support moderne en nid d'abeilles

Lapaire 1991, fig. 29, p. 35

> Un personnage vetu d'une tunique jaune soutient deux recipients relies par une corde

ou un instrument de portage. Un second personnage vetu d'une tunique violacee est

assis sur un socle en forme d'hexaedre irregulier. Le pedum repose sur son bras gauche.

II porte un sac en bandouliere et pose sa main droite sur un chevreau. Un personnage
ä la barbe grisonnante trait une chevre. II est vetu d'un vetement blanc passant sur

l'epaule gauche, recouvrant le bassin et laissant ä decouvert la jambe. L'ombre du pied

est rendue par un degrade de tesselles noires et grises. Le paysage est esquisse par quelques

tesselles beiges representant le versant d'une colline. Un arbuste desseche et une
toufife d'herbe representent la vegetation. La scene est encadree par un filet double de

tesselles noires. Le personnage aux recipients a le regard tourne vers le coin superieur
gauche de la mosaique. A cet endroit, les tesselles afifectent un changement de ton et de

grandeur, lie a une apparente refection ancienne, tandis que les tesselles moins emous-
sees remplissant le coin superieur droit semblent modernes. Une autre anomalie appa-
rait, cette fois, dans le paysage. Un pan de colline deborde sur la gauche et, ä l'endroit
oil se trouve le chevreau, coupe le personnage aux recipients au niveau du bassin. La
couleur des tesselles ä cet endroit precis est rosätre.

» Elderkin remarquait en 1936 que les plus anciennes realisations antiocheennes sont
des copies de peintures hellenistiques:9. Dans le cas de notre fragment, une peinture
murale pompeienne'0 (fig. 8) presente la meme composition. La fresque permet de

voir un decor architectural se combinant avec un paysage montagneux represents
7 Scene pastorale par le versant d'une colline. Pan est assis sur un socle et tient 1q pedum sur le bras gauche.
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31 Au sujet de ces eventuels cahiers de mo-
deles, cf Levi 1947, p 362, Harrison 1962,

p 16, Budde 1969, p 83, Michaelides
1986, p 483, note 73, Ghedini 1994, p 243

32 Cf BRUNEAU 1987, pp 153-157

33 Cf Lapaire 1991, p 35

34 Rome, Palazzo Massimo, Musee national

romain, inv. 1241 Elle est connue pour
representer Amphion selon une interpretation

qui doit cependant etre consideree avec

precaution (cf Heger 1981, n° 16, p 574)

35 Cf Dorigo 1971, p 83 Pour la datation
de ces deux mosaiques a l'epoque
sevenenne, cf. Levi 1947, p 156 et p 625 Le
Concours de boisson se trouve au Musee
d'art a Princeton, Dionysos et Ariane au
Musee d'Antioche

Autres similitudes, le personnage aux recipients et le personnage au pedum du fragment
se trouvent dans la meme position que Pan et que l'une des nymphes debout ä gauche
de la scene. lis constituent un ensemble dont la construction est similaire, avec des

regards diriges ä droite sur la fresque, ä gauche sur le fragment de mosai'que. La
mosaique du MAH pose egalement la question de la recurrence de Schemas et de

motifs similaires sur les mosai'ques eloignees geographiquement. Ceci a d'abord ete
mis en relation avec l'existence supposee de cahiers de modeles11. Ensuite, l'existence
d'un fond culturel commun a egalement ete evoquee pour exphquer le fait qu'un motif
n'etait jamais exactement semblable ä un autre12. La scene pastorale se place plutöt
dans l'optique initiale, car les Schemas se refletent comme une image dans un miroir,
comme si, en somme, le modele avait ete recopie ä l'envers. Que le schema des figures
remonte ou non ä un modele dont l'identification resterait encore indeterminee, ce

parallele, par sa structure et sa composition, confirme en tout cas le rapport etroit
entre ces mosaiques et la culture hellenistique evoque par Elderkin. Sans nous pronon-
cer sur l'interpretation de Claude Lapaire, qui la decrit comme etant Dionysos et la

chevre Amalthee, la question de l'interpretation reste bien-sür ouverte11.

8 Pan musicien parmi les nymphes
Maison de Jason, Pompei, IX, 5,18
Naples, Musee national

»> La decomposition du paysage en elements independants lui donne un aspect irrea-

liste. II est bien sür difficile de proposer une datation sur ce entere. Cependant, le mode

de composition permet une comparaison avec une mosai'que provenant de la villa de

Baccano en Italie, datee vers 200 ap. J.-C.14 De plus, il faut encore mentionner un detail

technique evoque plus haut au sujet de la scene animaliere, oü la patte arriere de la pan-
there depasse la limite du cadre pour prendre place dans la bordure. Le berger occupe ä

la traite empiete sur le filet double qui borde la scene figuree, avec son pied, une partie du

mollet et son fessier. Cette particularity, dejä abordee au sujet de la mosaique animaliere,

est le signe d'une rupture formelle avec la conception classique de l'emblema, oü la

mosaique historiee s'inscrit, ä la maniere d'un tableau, dans un cadre compose de bordures

geometriques. Cette particularity illustre le conflit entre la representation figuree et le cadre

qui apparait ä partir du troisieme siecle ap. J.-C. sur les mosaiques antiocheennes de Dionysos

et Ariane et du Concours de boisson15. Ces considerations peuvent nous conduire ä

dater le fragment du MAH de l'epoque sevenenne, ä savoir, entre 193 et 235 ap. J.-C.
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4. Thesee | In\. 28000 (fig. 9)

89 cm X 89 cm | 80 cm X 85 cm | 156 tesselles/dm2 (figure)/65 tesselles/dm2

(remplissage et decor geometrique)
Lieu de decouverte inconnu | Mosa'ique deposee sur un lit de beton | 0HZEYS

Don Me Jean-Paul Croisier

Collectif 1988, p. 203

> Le buste de Thesee apparait sur fond blanc dans un panneau quadrangulaire entoure
dTine rangee de postes en partie detruite. La tete ovale est penchee sur l'epaule gauche

et semble basculer legerement en avant. La chevelure est composee de longues meches

bouclees formant une sorte de perruque. Le pan d'un pallium tombe sur fepaule gauche
tandis qifun bras et le torse sont nus. La musculature stylisee laisse apparaitre le del-

toi'de et le biceps droits, ainsi que les muscles pectoraux et une partie de la cage tho-

racique. Un degrade est visible au niveau du biceps, du deltoide et en bordure des

muscles pectoraux. Les yeux en amande sont peu expressifs mais le visage laisse res-

sortir une certaine melancolie que denotent la position de la tete legerement penchee
et les commissures tombantes de la bouche. La partie gauche du visage est raccourcie

pour donner l'impression que la tete est tournee d'un tiers vers la gauche. Pour cet

elfet, foeil est deplace dans faxe transversal de sorte que les deux yeux ne sont pas ali-

gnes. L'asymetrie se retrouve au niveau du buste, dont la partie gauche recouverte
9 Thesee par le pallium, est plus large. II est difficile de se prononcer sur l'etat de restauration
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36 Musee archeologique de Sarajevo
(Wissenschaftliche Mitteilungen aus Bosnien
und Herzegovina, 5, 1897, 171, fig 9 f)

37 Cf SEYRIG 1935, p 46

38 Rome, Musees du Vatican, Musee gre-
gorien profane (ex-collections du Latran)

39 Cf Daszewski 1977, p 90, et
Parlasca 1959, p 131

40 Basihque de Theodore, travee Orientale
de la salle sud, in situ

41 Cf TURCAN 1995, fig 355-357

de la piece Quelques tesselles semblent etre moms usees dans le remplissage consti-
tuant le fond blanc et dans la boidure noire contenant les postes D'autres paraissent
alterees par le feu, notamment les tesselles noires qui montrent apparemment des traces
de rubefaction

» Le contour ovale du visage et la musculature schematisee eloignent le portrait du
naturalisme hente de la tiadition hellenistique et generalement adopte sur les mosaiques
synennes Le personnage est de plus emgmatique, car malgre 1'inscnption, ll correspond

mal ä ficonographie connue du heros grec Sur une mosaique de Stolac, en Bosnie-

Herzegovine, apparait un Minotaure en buste, qui permet de faire un rapprochement
du point de vue stylistique et formel par la technique utihsee et la taille relative des

tesselles qui sont plus reduites pour la partie figuree36 Faut-il pour autant y voir le

heros mythologique s'inscnvant dans une mosaique comme celle qui fut trouvee ä

Stolac, ou une affectation de savoir, comme les inscriptions identifiant les chasseuis
ä des heros mythologiques sur la mosaique de Yakto trouvee ä Antioche? Celle-ci,
datee du V' siecle ap J-C semble refleter, selon H Seyng, un phenomene de «pedan-
tene», «une complaisance pour les souvenirs de la fable allant jusqu'ä donner ä des

scenes tres modernes, le recul d'une allegorie»37. Le fragment du MAH pourrait, en

ce sens, representer un athlete en buste comme ceux des thermes de Caiacalla38

>>> La mosaique de Bosnie-Herzegovine est datee des environs de 300 ap. J-C sur
des cnteres archeologiques39 L'epoque de la Tetrarchie entre 293 et 324 ap. J-C donne

naissance ä un courant artistique qui n'est pas etranger au style de la representation
du MAH Ainsi, Jonas, dans la basihque de Theodore ä Aquilee (308-319 ap J-C )40,

affiche une anatonne schematique et hneaire Les athletes des Thermes de Caracalla,
bien que rien ne contraigne ä les datei du IVe siecle41, refletent egalement cet esprit
represents par l'asymetrie du torse, l'anatomie schematique et la musculature accen-
tuee jusqu'ä la deformation Sur la base de ces elements formels, une datation du

fragment ä l'epoque tetrarchique semble probable

Conclusion

Par leur style et leur mode de composition, tous les fragments du MAH, sauf celui de

Thesee. se rattachent aisement ä la province romaine de Syne Iis sont extraits de

mosaiques qui sont l'expression de differentes epoques et de differents styles et peuvent
etie consideres comme un echantillonnage representatif, ennchissant la palette des

nombreuses realisations mises au jour dans les regions du Proche-Onent Outre la res-

semblance frappante entre les pantheres decorant le sol de l'eghse de Huarte et celle

du Musee de Geneve, les portraits des Sages affichent des qualites qui, sur le plan

technique, sont comparables aux figuies qui se trouvent sur la mosaique de Socrate ä

Apamee et sur celle de Chresis trouvee dans les faubourgs d'Antioche, ä Daphnee Seul

le fragment lllustrant Thesee est proche d'une ceuvre provmciale et ne s'integre pas

ä la documentation mise au jour en Syne ou dans les regions hmitrophes

Ce qui est le plus caractensitique, ä notre sens, c'est le melange de tradition ancienne

et d'innovation tardive caractense par la scene ammahere et la mosaique pastorale

Malgre l'abandon, sur l'une, de la perspective et la forme irreahste du paysage sur

l'autre, les figures gardent des proportions et une qualite plastique encore classiques.

C'est done la forme plus que l'espnt qui a change D'ailleurs, l'etude iconographique
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de la scene animaliere nous permet de la rattacher au mythe d'Orphee, et la scene

pastorale est construite de maniere identique a une peinture de type hellenistique
Ces fragments temoignent done de la continuite des themes et des modes de composition

ä l'mterieur de l'Empire remain et de sa koine.

Tableau chronologique

Lors de leur acquisition par le Musee, les mosaiques fragmentaires avaient fait l'ob-

jet d'une datation provisoire. Celle qui concerne la scene animaliere est desormais

sensiblement plus tardive dans cette etude Pour Solon et Periandre, encore, la datation

a ete remontee, mais les autres recoupent la premiere evaluation

Scene animaliere entre 400 et 425 ap J.-C

—» entre 450 et 525 ap J.-C

Phtlosophes vers400apJ-C
—» seconde moitie du IVe siecle, des le regne de Julien

Scene pastorale entre 175 et 225 ap J.-C.

—» 193-235 ap J-C epoque severienne
The see entie 250 et 350 ap. J-C

—» vers 300 ap J.-C epoque de la Tetrarchie
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